
 

Liturgie d’entrée 

Au nom de Dieu Père, Fils et Saint-Esprit.    

Amen  

Notre secours vient du Seigneur  

Qui a fait les cieux et la terre 

Le Seigneur soit avec vous !  

Et avec ton esprit 
 

Antienne : Rappelle-toi, Seigneur, ta tendresse,  
                 ton amour qui est de toujours.  
Pourquoi, Seigneur, pourquoi es-tu si loin ?  
Pourquoi te cacher aux jours d’angoisse ? R/ 

Sous l’orgueil des oppresseurs,  
les malheureux sont poursuivis,  
ils se font prendre aux ruses qu’ils inventent. R/ 
L’arrogant est fier de lui.  
"Il n’y a pas de Dieu", voilà ce qu’il pense.  
Lève-toi, Seigneur ! Dieu, étends la main ! R/ 
N’oublie pas tes enfants humiliés !  
Tu entends le désir des humbles, Seigneur,  
tu fortifies leur courage, tu écoutes. R/ 
Que justice soit rendue à l’orphelin et à l’opprimé  
que plus un mortel sur terre ne se fasse tyran. 

R/ 
Assemblée : Jésus, Sauveur, nous t’acclamons, Et 

dans nos vies nous t’accueillons. A toi la gloire, à 

toi l’honneur, A toi le règne, ô grand vainqueur ! 
 

Prends-nous, Jésus, pour te servir Et pour t’aimer, 

pour t’obéir ; affranchis-nous de toute peur, Seul 

roi, seul maître et seul Seigneur ! 
 

Tu régneras, victorieux... Viens donc hâter ce jour 

heureux ! A toi, Seigneur, va notre foi ; Nous 

n’avons d’autre espoir qu’en toi. (33/35) 
 

Demande de pardon 
Dans le silence remettons à Dieu  
tout ce qui nous sépare de lui et des hommes.  

(silence) 
Seigneur, accorde-nous ton pardon, 
nous avons péché contre toi 

Montre-nous ta miséricorde, 

et nous serons sauvés. 
 

Assemblée : Que Dieu tout-puissant nous fasse 

miséricorde, qu’il nous pardonne nos péchés et 

nous conduise à la vie éternelle. Amen 
 

Annonce du pardon 
 

Dieu vous pardonne. « Quand les montagnes 

s'éloigneraient, quand les collines chancelle-

raient, mon amour pour toi ne changera pas, et 

mon alliance de paix ne sera pas ébranlée », dit 

le Seigneur. Celui qui met sa confiance en Dieu  

et trouve sa joie en Jésus Christ sera sauvé.  
 

 

 

 
 

 

 

Prière du jour 

Dieu tout-puissant, tu as livré ton Fils entre les 

mains des hommes. Accorde-nous une 

compréhension toujours plus profonde de ses 

paroles et de ses actes. Alors notre vie tout 

entière portera des fruits à la gloire de ton nom.  

Par Jésus Christ, ton Fils notre Seigneur, qui vit et 

qui règne avec toi, Père, et le Saint-Esprit, un seul 

Dieu pour les siècles des siècles. Amen. 

 
Liturgie de la Parole 

 

Du livre du prophète Ésaïe 
 

Je veux chanter pour mon ami le chant du bien-

aimé à sa vigne. Mon ami avait une vigne sur un 

coteau fertile. Il en retourna la terre, en retira les 

pierres, pour y mettre un plant de qualité. Au 

milieu, il bâtit une tour de garde et creusa aussi 

un pressoir. Il en attendait de beaux raisins, mais 

elle en donna de mauvais. Et maintenant, 

habitants de Jérusalem, hommes de Juda, soyez 

donc juges entre moi et ma vigne ! 
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Reminiscere 
 



Pouvais-je faire pour ma vigne plus que je n’ai fait ? 

J’attendais de beaux raisins, pourquoi en a-t-elle 

donné de mauvais ? Eh bien, je vais vous apprendre 

ce que je ferai de ma vigne : enlever sa clôture pour 

qu’elle soit dévorée par les animaux, ouvrir une 

brèche dans son mur pour qu’elle soit piétinée. J’en 

ferai une pente désolée ; elle ne sera ni taillée ni 

sarclée, il y poussera des épines et des ronces ; 

j’interdirai aux nuages d’y faire tomber la pluie. La 

vigne du Seigneur de l’univers, c’est la maison 

d’Israël. Le plant qu’il chérissait, ce sont les hommes 

de Juda. Il en attendait le droit, et voici le crime ; il 

en attendait la justice, et voici les cris. (5,1-7) 
 
 

 
 

Voici comment Dieu prouve son amour envers 

nous : le Christ est mort pour nous alors que nous 

étions encore pécheurs. Romains 5,8  

 
 

 
 

Bonne Nouvelle de Jésus Christ selon Jean  
 

De même que le serpent de bronze fut élevé par 

Moïse dans le désert, ainsi faut-il que le Fils de 

l’homme soit élevé, afin qu’en lui tout homme qui 

croit ait la vie éternelle. Car Dieu a tellement aimé 

le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que 

quiconque croit en lui ne se perde pas, mais 

obtienne la vie éternelle. Car Dieu a envoyé son Fils 

dans le monde, non pas pour juger le monde, mais 

pour que, par lui, le monde soit sauvé. Celui qui croit 

en lui échappe au Jugement ; celui qui ne croit pas 

est déjà jugé, du fait qu’il n’a pas cru au nom du Fils 

unique de Dieu. Et le jugement, le voici : la lumière 

est venue dans le monde, et les hommes ont préféré 

les ténèbres à la lumière, parce que leurs œuvres 

étaient mauvaises. Celui qui fait le mal déteste la 

lumière : il ne vient pas à la lumière, de peur que ses 

œuvres ne soient dénoncées ; mais celui qui fait la 

vérité vient à la lumière, pour qu’il soit manifeste 

que ses œuvres ont été accomplies en union avec 

Dieu.  (3,14-21) 

Gloire à Toi, Seigneur ! 

 
 

Prédication 
 

Quelles images de Dieu les Écritures nous 

donnent-elles de contempler aujourd’hui ? 

Quelle image de Dieu avons-nous ? Quelles 

images de Dieu véhiculons-nous ? Et quelles 

images de Dieu allons-nous emporter 

aujourd’hui ? Ces quelques questions se sont 

imposées à moi lors de ma lecture des Écritures 

proposée pour deuxième dimanche du carême.  
 

Depuis le premier jour, Dieu offre aux hommes et 

au femmes de la terre un espace de vie 

extraordinaire, un univers complexe et ordonné, 

fascinant et généreux. Mais il semble que dès les 

balbutiements de la création, l’homme ait 

manifesté son indépendance1, j’allais dire sa 

méfiance à l’égard du Seigneur, et cette méfiance 

l’a fait tomber de haut, et très vite le tourbillon 

de la violence a pris le pas sur la quiétude 

première, entraînant notamment Caïn à tuer son 

frère Abel2. Quelle chute vertigineuse !  
 

En lisant le poème du livre du prophète Ésaïe, je 

me suis demandé si Dieu, n’était pas lui-aussi 

tombé de haut ? Du moins, si nous identifions le 

bien-aimé3 avec le Seigneur des multitudes4 qui 

se révèle à Israël, son peuple ! 
 

Dans les chapitres qui précèdent le chant de la 

vigne, il est justement question de l’anarchie qui 

règne à Jérusalem et le poème se prolonge par 

cette parole : Malheur à ceux qui ajoutent maison 

à maison, qui joignent champ à champ jusqu’à ne 

plus laisser de place…5  

 



Le Seigneur semble profondément blessé par ce 

qu’il perçoit. Et sa douleur s’exprime de façon 

poignante et cinglante à deux reprises dans ce 

poème de la vigne : Le bien-aimé attendait de 

beaux raisins, mais elle en donna de mauvais, et 

à la fin, après avoir identifié la vigne avec le 

peuple que Dieu s’est choisi : Il en attendait le 

droit, et voici le crime ; il en attendait la justice, et 

voici les cris. 
 

Lorsque je lis ce passage du prophète, l’image qui 

s’impose à moi est d’abord celle d’un amoureux 

éconduit. Dieu immuable et tout-puissant est 

éconduit par l’homme et les multitudes ! Les 

accents de ce Dieu déçu et meurtri, révolté et en 

colère n’est pas très éloigné de celui que dessine 

l’auteur du Cantique des cantiques, un Dieu qui 

développe avec l’homme une relation sensuelle 

et enivrante6 !   
 

Alors, l’image qui s’impose d’abord à moi, c’est 

celle d’un Dieu qui ne reste justement pas 

immuable dans son ciel face à l’anarchie qui 

déconstruit la création et qui brouille l’alliance ! 

Non, Dieu souffre, voilà ce dont le prophète du 

Seigneur se fait l’écho, c’est aussi ce que Jésus 

insinue lorsqu’il dit, que les hommes ont préféré 

les ténèbres à la lumière7. 
 

A cette première constatation de la passion du 

Seigneur pour sa création et ses créatures, pour 

sa vigne, l’Évangile qui vient d’être proclamé, 

rajoute une deuxième dimension encore : Dieu 

s’offre en son Fils. Dieu a tellement aimé le 

monde qu’il a donné son Fils unique, afin que 

quiconque croit en lui ne se perde pas, mais 

obtienne la vie éternelle. Car Dieu a envoyé son 

Fils dans le monde, non pas pour juger le monde, 

mais pour que, par lui, le monde soit sauvé8. 
 

Oui, l’amour de Dieu s’exprime dans le don de son 

Fils, et ce don est l’expression de sa liberté […] 

Dieu s’offre avec générosité en donnant ce qu’il a 

de plus cher, de plus précieux, d’unique : son Fils9.  
 

Parmi un foisonnement d’images et de paroles 

contenues dans les Écritures, ce deuxième 

dimanche du carême nous confie deux images du 

Seigneur : Celle du bien-aimé passionné et qui 

souffre de voir que la vigne ne porte pas de fruit 

et celle d’un Dieu qui ne s’enferme pas dans sa 

colère, mais qui se donne dans son Fils, jusqu’à 

mourir sur le bois de la croix.  
 

Le merveilleux poète Philippe Jaccottet qui nous 

a quittés cette semaine10 disait : pour qui n'aime 

plus personne, la vie est toujours plus loin11. Et 

bien, Dieu s’approche avec passion, avec amour 

pour s’offrir lui-même en son Fils, pour que nous 

vivions encore et encore et celui qui croit au Fils 

produira du fruit en abondance12.  
 

Alors, continuons de cheminer avec lui et 

implorons-le : Souviens-toi, rappelle-toi, 

Seigneur, ta tendresse, ton amour qui est de 

toujours13.  

Pasteur Philippe Eber 
1 Genèse 3,5 

2 Genèse 4,8 

3 D’autres traductions disent « mon ami » 

4 Sabaoth, exprime la toute-puissance ou dans un 

autre sens, la multitude 

5 Ésaïe 5,8 

6 Cantique des cantiques1,2 :  Qu’il me donne 

les baisers de sa bouche : meilleures que le 

vin sont tes amours 

7 Jean 3,19 

8 Jean 3,16 

9 Jean Zumstein, l’Évangile selon Jean vol I La-

bor et Fides 2014 p 121 

10 Philippe Jaccottet est décédé le 24 février 

2021 

11 Philippe Jaccottet, Poésie, Gallimard 1971, p 

40 

12 Jean 15,5 

13 Psaume 25,6 Reminiscere miserationum 

tuarum, Domine 
 

Profession de foi 

Nous croyons en Dieu, le Père de notre Seigneur 
Jésus Christ et notre Père, de qui vient toute chose 
et par qui nous sommes. 
 

Nous croyons en Jésus Christ, notre serviteur et 
notre libérateur, mort et ressuscité pour tous les 
hommes.  
 

Nous croyons en l’Esprit saint qui nous conduit à la 
foi. Il nous rassemble dans l’Église, pour attendre 
et annoncer un monde nouveau. Amen. 



Assemblée : O Jésus, ta croix domine Les temps, les 
peuples, les lieux ; Et toute grandeur s’incline Sur 
la terre et dans les cieux.  
 

Dans les pages du saint Livre, Les prophètes ont 
chanté Ta mort qui nous fait revivre, O Jésus 
ressuscité.  
 

Si, brisés par la souffrance, Nous voulons fuir loin 
de toi, Tu remplis toute distance, Tu nous tiens près 
de ta croix.  
 

Par la joie ou par la peine, Quand nous passons 
chaque jour, C’est ta voix qui nous entraîne Sur les 
pas de ton amour.  
 

O Jésus, ta croix domine Les temps, les peuples, les 
lieux, Et dans ta gloire divine, Bientôt tu viendras 
des cieux. (33/21) 

 
 

Prière d’intercession 

Dieu notre Père, tu fais preuve de patience. 

Souviens-toi de ceux qui sont victimes de 

catastrophes naturelles, de violences, de haine et de 

mépris : relève-les et guéris-les. 

 
Seigneur Jésus, tu t’es livré aux hommes. 

Souviens-toi de ceux que la vie a marginalisés, 

de ceux qui sont jugés petits, sans valeur et sans 

talent : relève-les et fortifie-les. 

R/ 
Esprit saint, tu renouvelles chaque jour la création. 

Souviens-toi de ceux qui luttent pour plus de justice 

et de paix, de partage et d’amour, de joie et de 

compassion : qu’ils soient témoins bienveillants de 

ta grâce. 

R/ 
Dans le silence, confions à Dieu ce qui nous tient 

particulièrement à cœur. silence 

R/ 
Dieu trois fois saint, souviens-toi de nous jusqu’au 

jour où ton règne sera pleinement manifesté parmi 

nous. Tu es béni pour les siècles des siècles. Amen. 
 

 

 

 

 

Notre Père qui es aux cieux, que ton nom soit 

sanctifié, que ton règne vienne, que ta volonté soit 

faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous 

aujourd’hui notre pain de ce jour, pardonne-nous 

nos offenses comme nous pardonnons aussi à ceux 

qui nous ont offensés et ne nous laisse pas entrer 

en tentation, mais délivre-nous du mal, car c’est à 

toi qu’appartiennent le règne, la puissance et la 

gloire, aux siècles des siècles. Amen. 

 

Assemblée : Jésus-Christ, notre espérance, Aux 
pécheurs est livré. Dans la souffrance, Il porte nos 
offenses. Seigneur, Seigneur, aie pitié.  
 

Jésus-Christ, le Seigneur, règne, Il a tout dans sa 
main, Grâce et détresse, La vie et la mort même. 
Seigneur, Seigneur, aie pitié.  
 

Jésus-Christ est notre fête, Nous voici délivrés, Car 
la lumière Sur le peuple se lève. Seigneur, Seigneur, 
aie pitié.  

 

Gloire soit à Dieu le Père, A l’Esprit de clarté. 
Gloire éternelle A toi qui nous éveilles, Le Christ 
est ressuscité. (33/10) 
 

Envoi 

 
 
Bénédiction  

Recevez la bénédiction du Seigneur ! 
Que Dieu tout-puissant et miséricordieux vous 
bénisse, 
le Père (+) et le Fils et le Saint-Esprit. 
À lui la gloire pour les siècles des siècles. 

 
 

 
 
 


